
La situation internationale 
= (SUITE 0 1 LA PREMIfRE PAQS) 

DES GARANTIES RECIPROQUES 
POURRAIENT ETRE ÉCHANGÉES 

ENTRE LONDRES ET BERLIN 
Le députe travailliste Arthur Hender-

aon a demandé cet après-midi, au pre­
mier ministre, si. étant donne que M. 
Hitler a récemment accusé le gouver­
nement de sa Majesté d'avoir adopte 
une politique d'encerclement de l'Al'e-
magne et que. dans son récent appel en 
faveur de la paix le président Rooscvelt 
a proposé l'octroi de garanties sur une 
base de réciprocité, le gouvernement de 
sa Majesté serait prêt à donner à l'A'.le-
magne une garantie analogue a celle 

âuTl a donnée à la Pologne sur une base 
e réciprocité 
f Dans les déclarations que J'ai faites 

récemment, a repondu M Chamberlain 
J'ai bien précisé que toute suggestion 
suivant laquelle le gouvernement britan­
nique aurait adopte une politique ten 
dant à encercler l'Allemagne est totale­
ment dénuée dr fondement. 

Ce qu'a propose le président Roosrvclt 
et ce qu'offre. Je crois. M Hitler, est un 
échange d'assurance de non-agression, 
plutôt qu'un* garantie sur une base de 
réciprocité telle que celle qui avait rie 
donnée à la Pologne. 

Le gouvernement britannique est cer­
tes prêt a envisager des propositions rn 
vue d'un échange d'assurances récipro­
ques avec le gouvernement allemand • 

Le député Henderson a alors demandé 
au premier ministre si. étant donné i'im-

Kirtance de la déclaration qu'il vient de 
ire. le gouvernement britannique pren­

dra des mesures propres à faire en sorte 
que sa déclaration soit portée à la con­
naissance du gouvernement allemand, le 
premier ministre a souri et sa réponse 
n'a pu être entendue. 

Le député Indépendant Llpson a de­
mande de son côté au premier ministre 
si la déclaration qu'il vient de faire sera 
incluse dans le programme de la B B C . 
radiodiffusée en allemand. 

Le député travailliste Noël Baker vou­
drait savoir si le Cabinet de Londres 
précisera bien qu'il donnait maintenant 
des garanties contre l'agression et que 
tout gouvernement prêt à renoncer de 
bonne fol à tout acte d'agression, peut 
joindre sa garantie à celle de l'Angle­
terre. 

« Certainement, a répondu M. Cham­
berlain Ce sont de» garantie» contre 
l'agression et purement contre l'agres­
sion En re qui concerne leur extension, 
je nr doute pas que le gouvernement 
serait heureux d'envisager toute proposi­
tion tendant à re but ». 

Bretagne serait rappela de Berlin poux 
faire son rapport sur la dénonciation 
des accords navals, le premier ministre 
a répondu qu'il n'était pas, selon lui, 
nécessaire de prendre une telle mesure. 
Il a ajouté enfin : « Je ne suis pas sur 
que la proposition de M Hitler vise à 
négocier un second traité, mais le gou­
vernement examine quelle réponse il doit 
y faire >.. 

Par ailleurs, plusieurs députés ont de­
mandé au lord de l'amirauté si. à la suite 
de la dénonciation de l'accord, le minis­
tère de la Marine a abandonné son pro­
jet de déclasser en 1942 deux des cui­
rassés de la classe Royal Sovereign. Le 
colonel Llewellin a répondu qu'aucune 
décision n'avait encore été prise à ce 
sujet. 

Un accusé de réception 
a été envoyé à Berlin 

Le Gouvernement Anglais a envoyé 
hier à Berlin une note accusant récep­
tion de la communication allemande 
lelative a la dénonciation du Traité na­
val anglo-allemand. 

LES GARANTIES A LA GRECE 
ET A LA ROUMANIE 

NE SONT PAS MUTUELLES 
En réponse à M. Mander, libéral. M 

Butler, sous-secretaire d'État aux Affai­
res Étrangères, a déclaré qu'aucune me­
sura n'a été pria* an vus de rendre mu­
tuelles les garanties accordées par la 
Grande-Bretagne à la Grèce et à ht 
Roumanie. 

LES NÉGOCIATIONS 
AVEC LA TURQUIE ET LUR.S.S. 

Par ailleurs, le Premier Ministre, ques­
tionné par M Robert Boothby. conserva­
teur, sur les progrès réalisés par les né­
gociations avec Moscou et Ankara, l'a 
renvoyé à ses déclarations d'hier en ce 
qui concerne la Russie et a déclaré que 
lé gouvernement de Londres reste en 
contact étroit avec le gouvernement 
Turc 

M Chamberlain s'est refusé a toute 
nouvelle indication sur l'état actuel des 
discussions anglo-russes 

L'accord anglo-russe 
serait conclu vers le 15 mai 

Londres. 3 — On croit dans certains 
milieux que la conversation anglo-russe 
malgré les progrès enregistrés a la fin 
de la semaine passée, ne recevra de 
conclusion que vers le 15 mai. quand 
lord Halifax et M. Litvinov se rencon­
treront a Genève à l'occasion de la ses­
sion. 

L'accord anglo-polonais 

l î 'e it p a s incompat ible j Lord Halifax a été reçu par le Roi 

avec le traité naval 

anglo-allemand 
En réponse a plusieurs questions sur 

la dénonciation par Berlin du traite na­
val, le premier ministre a déclare : 

ii Le gouvernement de sa Majesté ne 
considère pas que les assurances rreem- • 
ment données par lui a la Pologne soient 
le moins du monde incompatibles avec , 
les clauses des accords navals anglo-alle­
mands. Aucune clause dr ces accords i 
n'autorise l'un ou l'autre des deux gou- I 
vernements à en dénoncer la validité .> ! 

Au travailliste M Noël Baker qui de-1 
mandait si l'ambassadeur de Grande-

Londres, 3. — Le Roi a reçu cet après-
midi en audience lord Halifax, ministre 
des Affaires Étrangères 

UNE MOTION TRAVAILLISTE 
HOSTILE A LA CONSCRIPTION 

SERA DÉPOSÉE AUX COMMUNES 
Londres, 3. — Le parti Travailliste 

parlementaire a décidé de déposer une 
motion repotssant le projet de loi sur 
l'entraînement militaire obligatoire qui 
sera discute demain en deuxième lecture 
par la Chambre des Communes 

L'argumentation des députés travail­
listes .sera basée sur leur conviction que 
le système du volontariat aurait dû suf­
fire aux besoins de la nation 

LA RÉPONSE DU COLONEL BECK 

AUX OFFRES ALLEMANDES 
SERAIT FERME, MAIS NON INTRANSIGEANTE 

Londres. 3 — La questior) de Dantzig 
reste la principale préoccupation de la 
presse anglaise 

D'après leurs informations de Varso­
vie, la plupart des Journaux croient que 
le colonel Beck. dans son discours de 
vendredi, adoptera une attitude très 
terme, mais non intransigeante. 

«Ce ne sont pas toujours les 
nêmes qui ont le droit de faire 
des propositions. » 

ECRIT LORD RUSHCLIFFE 

Londres. 3. — Le « Times » reproduit 
une longue lettre de lord Rushclitte. où 
le membre de la Chambre des pairs écrit 
notamment : 

< Maintenant que la Grande-Bretagne 
a souscrit d'importantes obligations pour 
la défense de 1 indépendance polonaise. 
elé a pour le moins le droit de s'assurer 
que les propositions allemandes sont 
vraiment si déraisonnables qu'elles jus­
tifieraient une résistance armée, c'est-
à-dire une guerre européenne. » 

Le rédacteur diplomatique du Journal 
conservateur note que la Pologne c a. 
Jusqu'ici, agi avec beaucoup de modéra­
tion, en face des provocations alleman­
des, mais qu'eHe ne voit pas pourquoi 
ce seraient toujours les mêmes qui au­
raient le privilège de faire des c propo­
sitions t. 

H demande que l'on attende le discours 
du colonel Beck pour connaître ces pro­
positions qui seront- des contre-proposi­
tions et ajoute : « Il y a lieu de ne pas 
confondre les déclarations quelque peu 
violentes de certains Journaux polonais. 
avec les vues exprimées dans l'officieuse 
t Gazeta Polska ». 

Le « Daily Tefegraph » 'conservateur) 
est sans doute de toute la presse l'or­
gane qui encourage le plus les Polonais 
a la fermeté. 

La demande de protectorat 
sur Dantzig 

indigne la presse nazie 
Berlin, 3. — Les attaqués contre la 

Pologne se multiplient dans la presse 
allemande Les journaux reprochent a 
Varsovie de c jouer avec le feu » et s'in­
dignent d'articles parus dans la presse 
polonaise demandant un protectorat 
polonais sur Dantzig 

On accuse d'ailleurs la France et 
l'Angleterre d'exciter la Pologne contre 
l'Allemagne. 

Le consulat tchèque de Cracovie 
souscrit à l'emprunt polonais 

de défense aérienne 
Varsovie. 3 — Le consulat tchèque de 

Cracovie qui a relfusé de rendre ses 
bureaux au consulat d'Allemagne, a 
offert 500 zlotys pour l'emprunt de la 
défense aérienne. La déclaration qui 
accompagnait cette offre dit notam­
ment : « Les Tchèques de Pologne com­
prennent que la défense de la nation et 
de l'Etat polonais est aussi la défense de 
leur propre nation. » 

Le visa de passage en Allemagne 
est refusé à des ouvriers polonais 

venant en France 
Varsovie. 3 — Le consulat allemand 

de Katowlce a refusé le visa de passage 
à travers l'Allemagne à un groupe de 
000 ouvriers polonais de Myalowtce. qui 
voulaient se rendre en France pour les 
travaux saisonniers 

L1. K. C. qui publie cette mtormation 
ajouté que ceci est un des nombreux 
exemples dos chicanes des autorités 
allemandes i l'égard des Polonais. 

Les négociations 

turco - soviétiques 

se poursuivent en secret 
| Ankara, 3. — Le départ de M. Potem-
ktne. commissaire du peuple, adjoint aux 
Affaires étrangères, a été encore ajour­
né, les négociations turco-sovlétiques 
menées dans le plus grand secret se 
poursuivant. 

Berlin se prépare 

a conclure des pactes 

de non-agression 

avec les pays nordiques 
Berlin. 3. — Les Journaux nazis sou­

tiennent que. de nouveau, le III* Reich 
est l'objet d'une campagne d'excitation, 
non provoquée à propos de ses « propo­
sitions honnêtes et modestes» à la Po­
logne. L'impression dominante, dans les 
milieux politiques berlinois, est que le 
Reich s'efforcera de suivre, à l'égard de 
la Pologne, sa tactique coutumière, con­
sistant, d'une part à essayer d'isoler 
diplomatiquement le pays visé, d'autre 
part, à tâcher d'épuiser ses forces mo­
rales et financières en le tenant sous 
une menace constante. 

Dans cet ordre d'idées, on considère 
que l'action engagée par l'Allemagne 
pour la conclusion de pactes bilateriaux 
de garantie avec les Etats nordiques et 
les Etats baltes, action qui est mainte­
nant confirmée dans les milieux compé­
tents allemands, visera, elle aussi, à don­
ner à la Pologne la sensation d'un iso­
lement à l'es: 

Les pourparlers engages par le Relcn 
avec les Etats baltes et nordiques doi­
vent également, croit-on Ici. effacer au­
près de l'opinion mondiale, la mauvaise 
impression suscitée par la dénonciation 
par le Reich de ses accords avec la 
Pologne et avec l'Angleterre. Quoi qu'il 
en soit, le discours que doit prononcer 
après-demain le colonel Beck est attendu 
à Berlin avec un extrême intérêt 

Aucune négociation 
n'est encore engagée 

Stockholm. 3 — Au sujet de la nou­
velle annonçant que le Reich a effectué 
certains sondages en vue de conclure 
des pactes de non-agression avec les pays 
nordiques le correspondant de l'Agence 
« Havas » précise qu'aucune négociation 
à proprement parler ne s'est encore en­
gagée. On tàte seulement le terrain. 

LE REICH A ACCEPTÉ 
LA MODIFICATION 

DE LA CONVENTION 
DE AALAND 

Berlin. 3 — Un communiqué officiel 
annonce que le gouvernement allemand 
a donne son accord aux propositions 
faites par la Finlande et la Suède con­
cernant la modification de la convention 
de Aaland. concernant le droit de pren­
dre certaines mesures de défense mili­
taire dans ces iles 

fl va de soi. poursuit le communiqué. 
que. dans l'éventualité d'une guerre qui 
s'étendrait a la mer Baltique, la Suéde 
e' la Finlande observeront la neutra­
lité Il va également de soi que l'atti­
tude de l'Allemagne envers la S.D.N.. 
qui avait certaines tâches à remplir en 
vertu de la convention sur les lies 

Aaland. n'est aucunement modifiée. 

Les rapports italo-

roumains 
Rome. I. — M. Grégoire Gafenco, mi­

nistre des Affaires étrangères de Rou­
manie, a fait à la « Tribuna » des décla­
rations au sujet des entretiens qu'il a 
eus avec les dirigeants fascistes. 

Le ministre des Affaires étrangères de 
Roumanie a dit qu'il a été heureux de 
pouvoir mettre au point et d'éclaircir 
avec eux les problèmes italo-roumains. 
« Il existe entre nous, a-t-il poursuivi, 
des liens anciens d'affection, basés sur 
la communauté de race et d'origines. 
Je sais bien qu'aujourd'hui, la réalité 
compte davantage que les sentiments, 
mais quand les sentiments peuvent se 
fonedr sur la réalité aussi évidente de 
nos intérêts économiques, je crois que 
les conditions les meilleures existent 
pour un développement toujours plus 
grand et confiant des rapports italo-
roumains » 

La convention 
économique et douanière 

italo - albanaise 
Rome. 3. — Par la publication en date 

d'aujourd'hui du texte de la convention 
économique et douanière italo-albanaise, 
signée à Tirana, le 20 avril, on connaît 
le contenu exact de cette convention. 

Celle-ci prévoit tout d'abord l'union 
douanière entre les deux pays, dont cha­
cun garde pourtant son autonomie fis­
cale. Les échanges commerciaux de l'Al­
banie avec l'étranger seront dorénavant 
soumis aux mêmes prescriptions que 
celles qui réglementent cette matière en 
Italie : notamment en ce qui concerne 
les Interdictions d'importation et d'ex­
portation. l'Italie s'emploiera à faire 
étendre à l'Albanie les accords existant 
entre elle et les autres pays étrangers. 
L'Albanie, de son côte, devra mettre fin. 
dans le plus bref délai, aux accords qui 
la liaient à d'autres Etats étrangers. 

C'est l'Italie qui a l'avenir, traitera 
avec l'étranger pour le compte des deux 
pays. Des délégations albanaises seront, 
au besoin admises a prendre part aux 
négociations éventuelles lorsque des In­
térêts spécifiquement albanais seront en 
jeu. 

La gestion des douanes de l'Albanie 
sera confiée à l'administration Italienne 
L'Italie s'engage cependant à verser une 
somme fixe de 15 millions de francs 
albanais, soit environ 93 millions de 
lires, par an. à l'Albanie, en guise de 
compensation pour la diminution de re­
cettes que l'accord actuel entraînera 
pour l'Etat albanais. 

En matière de devises, l'accord pré­
voit la fixauon du taux albanais à 
6 lires 25 et l'Institution du monopole 
des changes. Les réserves de la banque 
nationale albanaise seront constituées 
par des lires italiennes en billets ou en 
titres de crédit de la banque d'Italie. 

La frappe des monnaies et l'impres­
sion des billets de banque sont enfin 
réservées à la monnaie et aux ateliers 
italiens. 

LA POLOGNE 
A CÉLÉBRÉ 

SA FÊTE NATIONALE 

A Varsovie, un défilé militaire 
qui a duré deux heures, a parcouru 
les principales artères de la ville 

Varsovie. 3. — La Pologne a célébré 
aujourd'hui sa fête nationale commémo­
rant la Constitution du 3 mai 1791. A 
cette occasion, le défilé militaire tradi­
tionnel s'est déroulé pendant deux heu­
res à travers les artères principales de 
U capitale. La foule massée sur le par­
cours a chaleureusement acclamé les 
différents détachements, notamment 
ceux de l'armée de l'air et des chars de 
combat. 

On applaudit beaucoup aussi le dra­
peau français porté en tète du détache­
ment des anciens combattants de l'ar­
mée du général Haller. qui combattit 
en France pendant la grande guerre 

Des manifestations 
anti-allemandes 

Varsovie. 3. — Au cours de la revue 
militaire qui s'est déroulée aujourd'hui 
à Varsovie, la foule a à plusieurs en­
droits et à plusieurs reprises manifesté 
contre l'Allemagne. Des cris de « Vive 
Dantzig polonais ». « Vive la Prusse 
orientale polonaise » et « A b i Hitler ». 
lancés par les jeunes gens ont été repris 
par les spectateurs et vivement applau­
dis. 

Une rumeur de mécontentement et de 
désapprobation a également parcouru la 
foulé au passage des deux voitures de 
l'ambassade d'Allemagne qui arborait le 
drapeau à croix gammée II n'y eut 
cependant aucun incident sérieux 

Le Président du Sénat de Dantzig 
a exprimé les félicitations de la ville 

au représentant polonais 
Dantzig. 3 — Selon le D. N. B.. 

M Oreiser. président du Sénat de 
Dantzig. a exprimé aujourd'hui au 
représentant diplomatique de Pologne 
de la ville libre, les félicitations de la 
ville de Dantzig à l'occasion de la fête 
nationale polonaise. 

Une cérémonie à Lille 
Hier, la fête nationale polonaise tradi­

tionnelle a été célébrée à Lille. Une récep­
tion eut lieu au consulat général de 
Pologne, en présence de M. le consul 
général Kawalkowski et d' Mme Kawal­
kowski 

Au cours de cette réception, à laquelle 
P « Alliance franco-polonaise du Nord » 
était représentée par son secrétaire gé­
néral et où l'on remarquait la présence 
de MM. Marcinkowskl et Domanskl. 
consuls de Pologne : Kalinowski. secré­
taire général du Comité d'entente des 
sociétés polonaises : le Dr Koslowski. 
président des anciens combattants polo­
nais du Nord : Mlle Bonlface. prési­
dente du groupe universitaire des « Amis 
de la Pologne » : MM. Herrr.an, Moyse. 
Godlewski. professeurs de polonais, etc. 

L'Exposition du Progrès Social, à Lille ECHOS 
et CARNET 

OALIMORItft — Mudl 4 mal "ISIS. — 
Soleil : Lever. 4 h. 28 ; coucher, 1» h 07 ; 
Lune : Lever. 20 h 30 ; coucher. 4 h. 54. 

Aujourd'hui : Sainte Monique. — tXsm»*: 
Saint Hllalre 

MsrrtoNOLooie. — atstisn t» LIIM : 
Observation» Uilc» le 3 mal. à IS h 15 : 
Baromètre : 749 mm i : tvauaa* d* 1 mm S 
deouis le matin. S 8 h ; Thermomètre : 
(rond* : 10 0 : Minima : 6 3 ; Maxim» : 13.3: 
Etat Hygrométrique 77 : Hauteur d'eau 
tombée depuis le matin. » 8 h. : Néant : 
Direction ou vent : Noid-Eat ; Force : Assez 
fort : Direction de» nuages : Nord-Esi 
Etat du ciel : Assez pur ; Prévision» pour 
aujourd'hui : Temps irais ; assez bsav. 

JEUX 
D'ESPRIT 
pour s'amuser 
• n f a m i l l e . . . 

Cette vue a ete prise dam le quartier des attraction» et des fontaine» lumineuse» d l'Exposition du Progrès Social 
qui s'ouvrira à Lille, le 14 Mai, et q u: recevra, au début de Juin, la visite du Président de la République. 

DE GRANDES FÊTES DE NUIT 
SE DÉROULERONT LE 14 MAI 

A LILLE ET A R0UBAIX 
Le sort en est jeté : C'est le diman­

che 14 mai que s'ouvrira l'Exposition 
du Progrés Social à Lille et à Rouûaix 
et qu'aura lieu la cérémonie d'inaugura­
tion présidée par un membre du Gouver­
nement. 

Aussi les travaux sont-Ils plus fiévreu­
sement, que Jamais poursuivis sur les 
chantiers afin que l'Exposition puisse 
se présenter avec le maximum d'attraits 
à la foule des visiteurs qui. dès ce jour-là 
déjà, assiégera les guichets de la grande 
manifestation dont l'élégante ordon­
nance et aspect riant et pittoresque ne 
manquera pas de surprendre et de char­
mer. 

Pour cette première journée, un pro­
gramme attractif a été préparé et nous 
sommes en mesure d'en faire connaître 
les grandes lignes. 

En dehors des cérémonies officielles 
qui auront lieu sucessi»ement dans les 
deux enceintes de l'Exposition, à Lille et 
au Parc Barbieux. diverses festivités 
entretiendront, durant toute la journée 
et une partie de la nuit la plus joyeuse 
animation. 

Les fêtes qui doivent marquer l'ouvet-
ture de «c L'Expo 39 » ont été placées 
sous le signe de la Jeunesse et c'est la 
jeunesse qui notamment fournira le 
thème de la grande féerie lumineuse. 

L'attention des visiteurs sera sollicitée 
tout à la fois à Lille et au Centre Régio­
nal de Roubaix et les deux parcs de 
l'Exposition ne seront pas trop vastes 
pour acceuillir la multitude des pro­
meneurs. 

Au cours de l'après-midi une course 
pédestre aura lieu entre Roubaix et 
Lille. 

A Lille, de 17 à 18 h. 30. sur la Place 
des Nations, devant le Grand Palais 
Louis Pasteur se déroulera la grande 
Fête de la Jeunesse qui réunira 3.000 
gymnastes Dans le même temps, un 
festival de musique sera donné au Théâ­
tre de plein air i Fontaines lumineuses). 

Tandis que de 20 h. 30 à 22 h. au 
Théâtre de Plein Air. les musiques et 
chorales municipales de Lille se feront 
entendre dans les meilleurs morceaux de 
leur répertoire, sur la place du « Gay 
Village » de l'Exposition, les amateurs 
de danse pourront profiter d'un grand 
bal champêtre plein de couleur locale et 
d'entrain. 

A 22 n. 15. sera tiré, derrière le Palais 
de la Belgique un grand feu d'artifice : 
« La Jeunesse ». 

A partir de 22 h. 45. les fontaines lumi­
neuses jailliront et une fête pyrotechni­
que sera suivie d'un bal à grand orches­
tre devant le Théâtre de Plein Air. 

A Roubaix. une grande fête de nuit 
aura pour cadre somptueux le Théâtre 
dEau. Elle commencera par un concert 
par l'Harmonie des Mines de Wingles et I 
des ballets. Puis à 22 h. 30. un magni­

fique feu d'artifice achèvera en beauté 
cette première journée. 

Ainsi par de splendldes attractions 
disséminées en plusieurs points de l'Ex­
position simultanément, la grande mani­
festation du Progrès Social captivera, 
dès l'ouverture, un public innombrable 

« La classe du Livre » 
Le livre sera bien représenté à l'Expo­

sition du progrès Social. Les classes 47 
et 49. présidées par M. Emile Raoust 
libraire-éditeur, et par M. Andra. doyen 
de la Faculté des Lettres de Lille, ont 
préparé deux stands située dans le Grand 
Palais, près du Podium Central. 
En dd élégantes vitrines seront exposées 

les éditions et les belles reliures d'au­
jourd'hui. En outre, les organisateurs ont 
tenu à souligner le caractère régional de 
l'Exposition, où collaborent six de nos 
anciennes provinces : Flandre. Artois. 
Picardie. Champagne. Lorraine et Alsace. 
Les plus grands écrivains de ces régions 
seront honorés par des panneaux et des 
vitrines qui exposeront des portraits, des 
autograhes. des éditions originales, des 
reliques qui constitueront un véritable 
musée de la littérature régionale. Deux 
rotondes seront consacrées à Jean Raci­
ne, né à La Ferté Milon et dont la 
France célèbre cette année le tricente­
naire à Paul Verlaine, né à Metz ; à 
Arthur Rimbaut, né à Charlevllle : à 
Maurice Barres, né à Charmes (Lor­
raine) : à Albert Samatn. né à Lille 

Quatre grandes vitrines recueilleront 
les souvenirs de Sainte-Beuve, né à Bou-
logne-sur-Mer ; de Marceline Desbordes 
Valmore. née à Douai : de Théo Varlet, 
ne à Lille : d'Auguste Angellier, né à 
Dunkerque et de Léon Deubel. né à Bel-
fort. Enfin. Jean de La Fontaine, sera 
tout spécialement glorifié grâce à la col­
laboration d'un fervent et érudit admira­
teur de La Fontaine. M. Léon Garnier. 
de Château-Thierry, qui a bien voulu 
prêter sa précieuse collection de souve­
nirs à l'Exposition. 

La classe 49 est consacrée à la c Litté­
rature contemporaine du Nord et de 
l'Est ». Un grand panneau de 12 mètres 
de long sera orné d'une « carte litté­
raire » en couleurs exécutée sur les indi­
cations du Comité par l'artiste Léon 
Delattre. et qui s'intitulera : c Un siècle 
de Littérature : 1839-1939 ». 

Enfin, au centre de cette vitrine, sera 
placé un grand fichier rotatif à six boi­
tes (une par province), où seront clas­
sées les fiches de tous les écrivains 
vivants du Nord et de l'Est, avec l'énu-
meratlon de leurs œuvres. Ce fichier 
bibliographique sera, après l'Exposition, 
offert à la Bibliothèque Universitaire de 
Lille, et constituera une précieuse source 
de renseignements. 

Ainsi la « Classe du Livre » donnera 
une fidèle image de la production litté­
raire de nos six provinces : elle sera une 
évocation émouvante de nos grands 
morts, et un hommage au talent litté­
raire des jeunes écrivains. 

Le Congrès régional 
de l'Union des Bureaux 

de Bienfaisance 
et d'Aide Sociale 

IL SE TIENDRA 

AU CENTRE RÉGIONAL 

A ROUBAIX 
Les bureaux de bienfaisance et d'aidé 

sociale des départements du Nord, du 
Pas-de-Calais, de la Somme et de 1 Aisne 
tiendront, le lundi 5 Juin, sous la prési­
dence de M. Alfred Lambrecht. délégué 
régional, un congrès d information au 
Centre régional de T Exposition du Pro­
grès Social à Roubaix. 

Cette réunion a pour but de permettre 
un échange de vues sur les questions 
portées à l'ordre du jour ciu congres 
national et de donner la possibilité aux 
représentants des petits bureaux qui ne 
pourraient se rendre à Nice en septem­
bre, d exposer leurs suggestions et de 
présenter leurs observations ou reven­
dications. 

Le programme des travaux a été établi 
comme suit : 

A 10 heures, ouverture du congrès par 
M. le Maire de Roubaix. Allocution de 
M. le docteur Delahousse. président de 
l'Union, membre du Conseil supérieur de 
l'Assistance publique. Compte rendu des 
résultats de la propagande dans la pre­
mière légion : désignation d'un délégué 
pour le département de l'Aisne. Etude 
des questions soumises à l'examen du 
congres national de Nice : a) mesures à 
prendre en vue de développer et coordon­
ner l'action sociale des petits bureaux 
de bienfaisance : b) participation pro­
portionnelle du « Droit des pauvres » aux 
subventions de la radiodiffusion en 
compensation des pertes de recettes des 
salles de spectacles. Désignation du siège 
du congrès régional de 1940 Questions 
diverses. 

Un déjeuner amical sera servi â 13 h., 
dans l'enceinte de l'Exposition, et une 
visite du Centre régional terminera '.a 
journée. 

Le coût du repas est de 20 francs par 
personne, service compris, pour les con­
gressistes et leur famille. 

Envoyer dès maintenant les adhésion* 
et le montant de la souscription à M 
LIARO Pierre. 26. rue de la Bienfaisance 
à Tourcoing (Compte chèques postaux 
613.59 Lille). 

Un peu d'onomastique 

géographique 
Il est des noms bizarres accolés aux 

habitants de certaines villes françaises. 
Certains se différencient complètement 
du nom de la ville dont La sont issus. 
Si nous parlons de Parisiens et de 
Mulhousiéns, de Marseillais et de Lyon­
nais, de Niçois et de Lillois, de Toulou­
sains ou de Belfortains. quelle que soit 
la terminaison, aucun doute ne subsiste 
quant à leur habitat Même les Borde­
lais. Messins. Rémois. Nancéiens. 
Troyens. Vannetals. Angevins, Prtvadois. 
sont faciles à identifier. Pour les 
Gessiens. Dacquois. Stéphanois, Spina-
liens et Manceaux. c'est déjà plus ardu, 
mais l'etymologie aide à leur attribuer 
un domicile. 

A coté de ces termes, facilement 
reconnaissantes, existent une quantité 

i de noms dont l'étrangeté n est pas sans 
nous surprendre. Une nomenclature 
succincte en intéressera nombre de 
iecteurs. Les plus astucieux y trouve­
ront, je me l'assure, une occasion de 
poser des c colles » à leur entourage 

Devinez ou vivent les : 
Appaméens. Arédiens. Audomaroi*. 

Auscttains. Berruyers, BiterroU. Bra-
gards. Cadurciens. Castrotheodoriciens 
Déodatiens. Ebroïciens. Fuxéens, Lédo-
nlens. Lexoviens. Loudinlena. Mace-
riens. Mussipontains. Ruthéniens, Spar-
naciens. Valentinois 

Vous trouverez la solution plus loin 

LE CRIME DE CARVIN 
(SUITE DE LA PREMIERE PAGE) 

M. Szymanski. président de l'Union des 
Polonais en France, se fit l'interprète 
de ses compatriotes pour exprimer son 
attachement à la mère-patrie L'orateur 
affirma la volonté des émigrés polonais 
de constituer, en cas de conflit, un corps 
polonais en France. 

M le consul général Kawalkowski re­
mercia le président de l'Union des sen­
timents de loyalisme et du patriotisme 
qu'il venait d'exprimer. 

Il évoqua la Constitution du 3 mai 1791 
qui donnait déjà une preuve de la force 
vitale de la nation polonaise. 

M. le colonel Fvda. attaché militaire 
de Pologne à l'ambassade, à Parts, qui 
était venu à Lille à cette occasion, s'asso­
cia aux paroles de M. Kawalkowski. On 
prit ensuite les vins d'honneur. 

LA 8 - TRANCHE DE LA 
LOTERIE NATIONALE SERA 

TIRÉE le 19 Mai à Fontainebleau 
Le tirage de la Tranche historique 

i8"" tranche de la Loterie Nationale 
1939) aura lieu le vendredi 19 Mai de 16 
à 19 h. dans la cour des Adieux du Palais 
National de Fontainebleau, en présence 
de M. Jean Zay. Ministre de l'Education 
Nationale et des Beaux-Arts. 

Avez-vous acheté votre Dixième 
BANQUE M. ROY 

1 TUÉ. 4 BLESSES 
PAR UNE AVALANCHE 

DANS LA VALLÉE D'ARTHIES 
Toulouse. 8. — Une avalanche descen­

dant les pentes du pic Peyrot. dans la 

9 0 Millions 
à gagner 

A U S W E E P S T A K E 

DU GRAND PRIX DE PARIS 

Les billets sont 
maintenant. 

Vous pouvss vous les 
en vous adressant : 

a nos dépositaires. 
à nos vendeurs, 
•u a nos bureaux, tut 

Paris, à Lille. 
Le dixième 

de billet 
Le carnet de 10 dixièmes 

du même numéro .. 
Le carnet de 18 dixièmes I f i C 

de numéros différents 1 0 9 
Pour les envols par poste, join­

dre un mandat à la commando tt 
sieutir t fr. sa pour ls Fraise* et 
4 fr. 75 pour l'étranger. 

Auoun onvai contre 
sèment. 

on vent* des 

irr 

110" 
•r. 

LE PRÉSIDENT 

DE LA TURQUIE 
A REÇU HIER 

LE GÉNÉRAL WEYGAND 
Ankara. 3 — M. Ismet Inonu, prési­

dent de la République, a reçu, à 17 h . 
le général Weygand. avec lequel il a 
eu un entretien en présence de M. Mas-
sigh, ambassadeur de France. 

Un banquet offert par le maréchal 

Fevzi Tchakmak 
Ankara. 3. — Le maréchal Fevzi 

Tchakmak. chef d etat-major, a offert, 
dans un grand hôte! de la ville, un 
banquet de 37 couverts en l'honneur du 
général Wegand. Y assistaient notam­
ment : M. Massigli. ambassadeur de 
France le général Voirin. attache mili­
taire ; tout le personnel dé l'ambassade 
de France ; du côté turc. MM. Nadjl 
Tinaz. ministre de la Défense nationale : 
Sarad Joglou. ministre des Affaires 
étrangères : Aksel. sous-secrétaire d'Etat 
à la Guerre : trois généraux de division 
et neuf généraux de brigade-

haute vallée d'Arthies. a surpris a mi-
chemin, entre Pradtères et Izourt, un 
Îrroupe d'ouvriers qui se rendaient à 
eur chantier. Un ouvrier a été tué ; 

quatre ont été grièvement blessés. 

LA CHAMBRE BASSE 
DE HONGRIE A ADOPTÉ 

LE PROJET DE LOI JUIVE 
Budapest. 3. — La Chambre basse a 

adopté ce matin le projet de loi juive 
voté par la Chambre haute. 

« DÊDÊ ET DOUDOU » LES JUMEAUX FACÉTIEUX 

Sur une piste 
M. Moulin, commissaire de police à 

Carvin. avait procède aux premières 
constatations, mais après la descente du 
Parquet, l'enquête fut poursuivie par M. 
Coquet, sous-chef de la brigade mobile 
de Lille, assiste de 5 inspecteurs 

La rapidité avec laquelle turent me­
nées les investigations permit de suivre 
plusieurs pistes dont l'une vient do don­
ner des résultats, sans préciser qu'on se 
trouve en présence du meurtrier de 
Gruszka La brigade mobile a procède, 
hier, à l'arrestation d'un individu sus­
pect sur lequel pèsent de graves soup­
çons. Il s'agit d'un Polonais nommé Wa-
zyl Jafzczuk. 32 ans. demeurant Cite du 
Bois-Dion. Il est marie, mais sa femme 
est restée en Pologne 

Voici dans quelles circonstances les 
policiers furent amenés à découvrir 
Jafzczuk 

Des perles révélatrices 
En examinant les alentours de l'en­

droit ou fut découvert le cadavre les 
premiers enquêteurs avaient trouvé à 
100 mètres de là sur la route plusieurs 
perles de mauvaise qualité semblant pro­
venir d'une cravate et être tombée au 
cours d'une rixe. Au cours de son en­
quête, le sous-brigadier de police Cha-
vatte apprit qu'on ne connaissait qu'un 
seul Polonais de la région portant une 

! cravate de ce genre spécial et c'est ainsi 
I qu'il identifia Jafzczuk Les inspecteurs 
se rendirent au domicile de ce dernier 
qui ne fit aucune difficulté pour leur 
présenter sa cravate sur laquelle on re­
marqua qu'il manquait précisément quel­
ques perles. Jaizczuk fut immédiate­
ment appréhendé. 

Un phare avec on brin d'herbe 
Au cours de la perquisition opérée au 

domicile du Polonais, on trouva des ac­
cessoires de vélo, pompe, feu rouge ar­
rière, dynamo et un phare. Ce dernier 
objet attira l'attention des enquêteurs 
qui remarquèrent que derrière la glace 
du phare se trouvait un brin d'herbe 
tout frais. 

Interrogé concernant ces objets. 
Jafzczuk prétendit les avoir achetés il y 
a environ six mois et lorsque les poli­
ciers lui montrèrent le brin d'herbe, le 
Polonais qui s'était montré Irréductible 
à tomes les questions, commença à se 
troubler et entra dans la voie des aveux. 

— Tout à l'heure, je vous ai menti, dit-
il Les objets trouves chez moi provien­
nent de la bicyclette de Gruszka. Lundi 
soir j avais bu et vers minuit je venais 
de la cantine de la fosse 4 de Carvin. 
J'avais traverse le bois pour rentrer 
chez moi lorsque je vis Gruszka couché 
dans le fosse. Une bicyclette se trouvait 
prés de lui. Supposant qu il était saou! 
et qu'il était tombé dans le fossé où U 
s'était endormi, j'ai trouvé là. une occa­
sion de me procurer un vélo à bon 
compte En cours de route. J'ai préféré 
démonter les accessoires pour les empor­
ter et j'ai abandonné la bicyclette dans 
le bois. 

M. Coquet, sous-chef de la brigade 
mobile, se transporta à l'endroit indiqué 
par Jafzczuk où il trouva, en effet, la 
bicyclette de la victime. 

Jafzczuk nie toute participation au 
crime. Les soupçons qui pèsent «ur Jaf­
zczuk se resserrent de plus en plus et 
les policiers s'employèrent à le cuisiner 
de toutes les façons, mais il protest-a 
énergiquement et nia toute participation 
au-meurtre de son compatriote. 

Une nouvelle perquisition fut opérée 
au domicile de Jafzczuk où les policiers 
saisirent un complet portant de nom­
breuses traces de sang dont J'une est si 
importante qu'elle a traversé le drap et 
maculé la chemise que le Polonais avait 
encore sur lui. 

Jafzczuk reconnaît qu'il s'agissait bien 
du veston qu'il portait le dimanche mais, 
maigre ces preuves, il continua à nier 
Il a été. cependant, maintenu en état 
d'arrestation et il sera déféré ce matin 
au Parquet de Béthune sous l'inculpa­
tion de vol de bicyclette et homicide 
volontaire. 

Il reste maintenant à découvrir l'arme 
du crime car. si celle-ci est reconnue 
comme ayant appartenu à Jafzczuk 
l'inculpation relevée contre lui se renfor­
cerait. Il convient de féliciter la police 
mobile qui. en collaboration avec la 
police municipale, a fait preuve d'une 
cranrie activité dans cette affaire 

L e R é v e l i : ^ 
Illuminé 


